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Swii .,Il i tt uîlt dl ~3iiin ru a i

Presilrs i bb rrea, isGS

Pr~oe mr d. II. lhdry, iund pic r1 .L. Wt .3archand
Que lie titre dei patron delu etta séciété sit i1t1Itt u1lx l uiorable
M.M. Cartier e tChaneau.

M. Vérrau exhbibe à 1*ntss(uieidt de nombéreii hutw autîruph
d aietnii, pers tninages lri ilt : de ikuuhat noi l de 11rv. de
dAuteiil, idi 110 urt, de (*ourt , ie' I >ue . lde liI P."

i )eewî et Jiaî toneau, de. lîrster, .J. F . i'errmat tit que le îra i
crit Origial diei la partition de C eh et par MI. QanîelîI.

.1K lIelleturq prés.enitv i lit Suedété trtilett r' autoîraphes
écrites par NI. l>avl, nis un à .SeI:tvigneur itn de S .

Louis.
il lit u une notie h itoriqu h Se li té Si. tie

I;as b:e didd f'aire publier ' îizitoi e 3 ontr
par M. i tîlier de Casson, tlepuîis la on:î.tiidataii db Vieett ee p u!

H72, comme eontinuation desi . eitres d la Soc t! é H itn uî
dle Montreal: a' emnq centluitplare

Prid ice d b l \r tMm
Sec'réti M. IL Iellel tru.
M. le Préident p 'sente à la Sociét eîn brre' r

M. lellmare stnet à l misüîti des iotes iu r lu fa ille dé
Roeliieblave et sal corres pondace au sujet de cette f. tile ut le
ueCrétaire de lit Socié té istorique tit Wieulist.

S1. ..I îidry Urétcîîe à lit Socitéè les jnitrnutx de l'As i ilbe
Mmsitiat ve pour 1865-66, et du Conse il latif your I pour
M. i. W. Marchiud commuente lit pnirte des voy es el'irru
Kalîe qui regarde l Canada.
Le Iv. M. A. Natitti, de .Ste. Th.érNe, M . Testard de Mon-

tigny, îvocaL et Ui . iArchambult, de Montrén, tout aIns coit t
niembres de lit Société Historique.

M. J. U. laudry fait tile d tati onrtitit sur les Ioim duli marige im1
Caiada et sur lesi dispositiois di Code L ce sujet, exp iquant les

Motifs di coulil catturs.

De longtemps le iys nie s'est éauit ittssi universellement, aussi pro-
fondément qu'il l'ia été lors de li mort de l''on l Toms DArey 3IeGee,
que lit patrie pleuîre encore. Et qui pourrait >ublier cet afflreux isa.i-
sinat 7 Le 7 avril iti Inutine, la triste nouvelle: était laits toutes les

bouclhes, plaeardée sur les murs dans touites les villes le lat Coif ilé
ration : IlThomafs lYArcy Melce est mlort frappé d'unée balle; iniert Solis
le coup." Ciaeuit courait ci tlire part A ses ainis, et, ce'etilditt, pier-
sonne nt'y voulait croire. Les journaux avaient nititioticé la veille qu'il
devait faire tile iliscotir, le soir ilème, aux Communes; on sau t Ie ii
eff 't il avalit parlé, et cependant on le disait inlort Ctiacun le s'agiter, de
courir aux renseigniîment. ,iélas j ce n'était lite trop vrai alors toiute
cette îagitation, toutes ces riiieturs se coifondlit daléets igie immnletSe pros
tration ti toute lit natioi caaditolieiiee

tUt gran î patriote vient de motrir, l.'ichmtteiit issassiné par tun mmaite
inelOnequile(iti s'est tenue dans t'ombre, il est tombé dtts son saig pouir
tn0 p lus. se relever. Le crine 'i'est-il pas épovt'bie? ittisi citicn a
Irissomtaù eit l'apprenant et chacin un gardera lotgteptius le souveir.
Oar Thmtants lD'rey .'îcGce n'était [las seulement un grand citoyen.

c'était aissi un orateur eîiiinîen, pieut-tre celui iti inatttit le l'nieux
lit langue aniginise ; im savait émérite si l'Ot ctosilre sont âge peu
avatcé de3 ains ; uni t écrivtin dont les ouvres onît attiré l'attention les

plus grtntdî liotiines politiques de l'Eiropie comme dle 'Ameriu. En 1
il iot, l[1i1. I ce était tnti homme lié pour inspirer et dirigecr les

itasses, potir Soiller le bien oit le mal, pour étre chef, pouir étre foi pur it
fesée et la parole, comme dlautres le son t par lutte ato it hel itaire

ut acquise.
Nous lonîtolts ailleurs iie courte euiss(le sa vie, où ios lecteurs

ttiilîreitirfont 14 cîiitîitrt coinilient il a tiS , un fittetir de t pamtrie Adoptive,
de ses brillantes lieultés.

XouS Iideturons dlonC le brillanît orateur. l'écrivain purlégant t ro.
fndma, iiis surtout le grnd patriote, l'tî.uiue public etitièremieit dévoué
i eu palrie. E! n'est-il pas mort victiie de son ati ittiachement au pa

ilui hii titi uit pé i tit ? ? la tauiti LOI l'it ftril ie erîylt-e
pas frapper tn li l'tiiiune d'Etat gui dljouiait les projet tiilsîtres4 Its

v'îîieiiis de notre unvner nenit nli s'attiîiit-elle pas à lui comme ali
plits grand et plus habile soutien de l'oirdre e du iouvoir?7 Et tnous ne
ple luiitrerions iaS eet holme, ce Martyr toit elitre 'autel et le trone,
uitre li croix et le droit, : tre lia jutalice et lit religion !

Asisi, li religiom et la ptatrie se sont-elles conondets ii larmtes et en
lîi-antti damutratin autour (le cette toimibe, La religion, tiIIle
à oi réle, a tsi cotsoler I la patrie en pleurs canr it été lit sublime

cotnlolaîtoni de tu, dans cc grnd jourd, aptipîrendîlre des Itvres sacrées4-
du p ire t tîti du liait i de li chaire, so corps tî lit isounière,

,im 4m1 iui pied te Dlieu, d'apprendre, diotusnou.itis, que depuis déjà plu.
situr. m I i e s'atuendi à un partMil tattentat et qu'il se préparait

i r ai tlerille pttageO, an retrempatîi .tille aux sîurces dle lit
oriere et à lt pesttn. Uetel consolnîation é,ouvrait comme uit ciel
pur t.er udesus di piays aiité dtt, le deuil.

Nouts i l'tittis p14 enî tièrfîîemet remis de lt preire éinuition causéle
par çe triaiqîue év nemeit et li justice traquait ei:ore le nieurtrier que,
îe l'autre bout d nud, u en Australie, tut cri le détr,,e se fai.zait en-
tendre, rijé pté ici avec tînte ngoiesie égale. Le l'rinice A lfred, Duc -
tburglh, dletxymiéîie fil.i îe lu lietee \ietormit, n été aussi frappeqî d'une tltlie
L 1:: tmar a at ' ppris preqi à lit cour dAngleterre, htiis oit
n attendu que le Ilriice de ,Gilles fut de retuir d'irlitmtle pour rendre lit

uol ubliem. Les ait sont p1, encore connus ; ltiut ce gue l'on
ýjait c'est qulte Vassassinieit un irLatidais 'nendu nom deu OFTrrell, qu'il
ai dècirIgé uine arme Il leu entre les deux paulles de lat Victime, queli

iiu I tre estrale deux jours al u lori l essure a éé eni
iie et reconie guérissalilIe

De site le royal contvtlesîceint a pu s'éloigncr ild ces rives funestes et
.se îlirige' tvrs l'Aiiglterre olit il t doit ias tarder sans doute à arriver.
Dieu soit loué! Notre gracieuse So r I tutqiti na pas encore dépouil
ie deuil de soi autigusate élpoux, ne sera pas affligee dutie nouvelle et pro-
fundîle douleurelle I au imt peurer lt perte dtun fils pleiic jeu esse,
de force et de talent.

Le l'riice Altred, qui, dans deux iu trois ittois, aura atteiut sa vingt-
quatrite antiée, est entréù le bonne heure dans lit marine, ot il occupte
le rang de catîaine. Le gouvernement lti il confié le ctmmandemet

dun des plus beaux vtisauîtix dle TEtit, L.a 'atee, sur lequel il devait
faire le tutir ii ouinde coloniial aigInls, t'céuî-il té tarrétQ dans sa course
par.r la îdîiltîsii

Atu phis pîrofond de ses aigoisses innternelles, notre noble Rine sait
ecre coiales tir autx malbtentrs de ses sujets. Lit déiclie par laquellec

elle charge Lordi lonek d'expriner ses sympathies et ses condoléances tl
Mine %IÇGLe e eest tut nepreuve évidetnte.

A l'explosion le douleur, aux- cris d'indignation qui s'écliappretint le
toutes les poitrines au moment île 'aissasina t avait cru qu'il sertit
iirudent de donner, dèes à lirésenti, tut successeur à 'M. Si cGee conme

député île loittréil aux Comutnes tt Canada. lIeureutsemîent que, depuis,
aLI colére poiiitire s'est concentrée sur quelques têtes surchargés décra
santi soupçons, la socit été débtarrassée des funestes ettes dle li-ri-
t ition fouttguteuse qmt s'était d'abord em (al de toits les cie urs et ffi poi
vîit cotluir e à des actes d'injustice.

Nul >doute que l'trrestitioi île Whelan et (le es complices n'iit grande-
ient contribué à cnlmer l'exaspération des citoyens, et file c'est ce qui a

permis tii. électeurs île lit divisiot ouest dle Montrél d'élire, unanimcmîent
et dtus le calie le plus lîrofoénd, M. P. lyanii un des plus ilitients coii-
patriotes île 3i .1lcGee, pour le retiplacer tu Parlement. C'était uie
itiestir d'éqiité, t'tirgeice miéaue; c:tr il aurait été regrettable ait plus
lut point qtl'tite large portion de Miontréal ftut restée sains représentant
dans rItssemléi'e dlélii îte il tys, an moment vit les Plus grandts inté-
rèts dl1i commnerce élaient débltttis i oit titi lioluveau bil dLe milice devait
nodifiert l'attitude militaire le lit Contfèlération

D'iprès li loi proposée lar Sir George E Cartier et unanimement
atloptée par les Comîîuîties, lit milice canadienne serti i 'avenir, divisée

eti e idire et en, milice de rhgerie. La ttilice active couprendra lit
indice vtlontiaire, lt milice régruliere et la Milice navaile. La milice toloni
taire se couflposera îles corps levés unIîiqteimIenît aiu moyei de l'enrôlenit
volottitire. lia milice régulière ser Stitiée des hoimutes qui s'enrôlent
volontairemet tait service dans la nilice, oi des homuits tirés ait sort
otr le service. ouit de ceux qui s eirôleit volontairement pîour servir avec

lIs htommtines tirés au sort, et des btoutmes tirés aiti sort. lna milice navale
se composera îles inirint, matelots et persoines ordinairemient emtployés
sur les enîbarcations -à voile ou à vapeur naviguant dans les eaux de la
Pi4ssaie.

la iiiiice de r1éerte eîîr comprd toits les Iîoî1lîîîîe qui us sert'elit p1as
alors dans la milice active.

Les corps volontaires tactuels sont manintetis sur le mmî pieil, et W2


